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CHARLES FOURIER

Vie de Charles Fourier


1772. Le 22 avril, naissance du quatrième enfant et premier fils de Charles Fourier, riche négociant en draps de Besançon, et de Marie Muguet : François-Marie-Charles Fourier.


1781. Le 21 juillet, mort de Charles Fourier père. Jusqu'en 1784, la famille Fourier continue à travailler dans le commerce des étoffes, mais y perd une bonne partie de sa fortune (malversations de gérants et procès perdus).


1790. Fourier fait ses études à Besançon, jusqu'à un niveau à peu près équivalent à la troisième aujourd'hui. Il souhaitait les pousuivre pour devenir ingénieur militaire, mais n'étant pas noble, et sa famille le poussant au commerce, il y renonce. Voyage à Paris et séjour à Rouen.


1791. Fourier devient commis négociant à Lyon. On ignore ses positions exactes sur la Révolution : probablement favorable aux réformes égalitaires, il condamne les excès.


1792. Voyages dans le nord de la France, en Angleterre, en Hollande, dans la vallée du Rhin ; visite des villes bancaires, travail dans des comptoirs. Ces voyages sont financés par sa famille.


1793. De retour à Besançon, Fourier rentre en possession de ce qui reste de la fortune de son père. Fortune qu'il investit dans le commerce, lorsqu'il s'établit à Lyon, et perd lors de l'insurrection de la ville contre le Comité de Salut public. Probablement contraint, pendant le siège de la ville, il prend les armes du côté des insurgés. Pour sauver sa vie, il s'enfuit à Besançon où il arrêté.


1794. Il est enrôlé de force dans l'armée révolutionnaire et participe au blocus de Mayence.


1798. Réformé pour raisons de santé, il revient à Lyon et se lance dans des opérations de spéculation.


1799. Fourier étudie l'économie et le droit mais on connaît mal sa formation intellectuelle. Essentiellement autodidacte, il admet Newton comme base scientifique de sa doctrine et fut à coup sûr influencé par le britannique Robert Owen (1771-1858), premier socialiste à développer une théorie de l'association. En revanche, il condamne sans ambiguïté Saint-Simon (1760-1825) et les saint-simoniens; pourtant celui-ci faisait dès 1802 l'apologie de Newton.

Il publie quelques articles dans le Bulletin de Ballanche, écrivain, ami de Chateaubriand et académicien en 1842. Fourier fut influencé par le Romantisme : peu du point de vue littéraire et stylistique, le sujet ne l'intéresse pas (il apprécie Mme de Staël, mais ses références sont essentiellement classiques) ; bien davantage par l'aspect social, non conformiste, mystique et visionnaire du mouvement. On a pu qualifier la théorie de Fourier (comme celle de son contemporain Proudhon) de socialisme romantique.
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